
une réussite,
un atout pour demain.

l’interprofession



©
 Su

ns
hin

e S
ee

ds
 – 

sto
ck

.ad
ob

e.c
om



3

sommaire
….…………………………………………………………………………………………………………………… 4

….……………………………………………………………………………………………………… 5

….………………………………………………………………… 6

….………………………………………………………………………… 7

…………………………………………………………………………………………………… 8

……………………………………………………………………………………………………… 9

…………………………………………………………………………………………………………… 10

….……………………………………………………………………… 11

………………………………………………… 12

……………………………………………………………………………………… 13

….…………………………………………………………………………………… 14

………………………………………………………………………………………………… 15

……………………………………………………………………………………………… 16

….……………………………………………………………………… 17

………………………………………………… 18

……………………………………………………………………………………………………………… 20

…………………………………………………………………………………………………………… 21

….…………………………………………………………………………………… 22

Édito

Terres Univia

Les Principes de fonctionnement

Les Domaines d'intervention

La Gouvernance

L'Organisation

Production

Communication & Promotion

Études économiques & Suivi des marchés

Alimentation Humaine

Alimentation Animale

Non Alimentaire

Filière Biologique

Observatoire de la Durabilité

Sections autonomes (France Olive, ANILS)

L'Équipe

Le Budget

Les Textes Fondateurs



4

LA PROTÉINE, UN ENJEU COLLECTIF 
INTER-FILIÈRES

Au cœur de la réflexion stratégique nationale 
sur un plan protéines, Terres Univia a mené, 
ces derniers mois, une réflexion prospective à 
horizon dix ans, en associant en particulier les 
interprofessions de l’élevage. Le scénario qui 
a été établi pour les filières animales prévoit 
une segmentation de la demande des consom-
mateurs, qui iront vers davantage de produits 

identifiés sous les Signes Officiels de la Qualité et de l’Origine (SIQO). 
Depuis l’automne 2019, notre interprofession a réorganisé ses comm- 
issions de travail. Elles sont désormais au nombre de trois : la promo-
tion et communication ; la structuration de filière, l’analyse économique 
et les marchés ; les débouchés. En parallèle, Terres Inovia pilotera, par 
délégation, la commission production. Nous attendons également une 
réflexion enrichie, notamment par les groupes de travail thématiques 
élargis aux experts, qui vont jalonner l’année 2020. Il faut souligner 
l’importance de ce travail en profondeur, qui va constituer une base pour 
le prochain plan CVO 2021/2024.
Enfin, nous sommes dans l’attente de la feuille de route gouvernemen-
tale sur l’établissement d’un Plan national sur les protéines proposant 
un cadre de développement et des moyens.

Antoine HENRION
Président de Terres Univia
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Terres Univia est une organisation interprofessionnelle reconnue par les 
Pouvoirs Publics, au sens du règlement UE n°1308/2013 du 17 décembre 
2013 portant organisation commune des marchés des produits agricoles 
et du décret 2014-572 du 2 juin 2014, et par arrêté du 20 février 2015.

Terres Univia regroupe les principales associations et fédérations 
professionnelles concernées par la production, la commercialisation, la 
transformation et l’utilisation des oléagineux (colza, tournesol, soja, lin, 
olive) et des plantes riches en protéines (pois, féverole, lupin, luzerne, 
légumes secs).
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principes
les

› Lors de la constitution de l’Interprofession, les Pouvoirs Publics 
s’assurent de la représentativité de chacune des organisations pro-
fessionnelles de la filière. C’est cette représentativité qui permet 
ensuite celle de l’Interprofession elle-même.

› L’équilibre entre les collèges représentatifs de l’Interprofession déter-
mine un fonctionnement paritaire.

› La prise de décision, lors de moments majeurs de la vie interprofession-
nelle, se fait toujours à l’unanimité dans le respect des particularités 
et des familles professionnelles représentées.

Ces principes sont à l’origine de l’existence et du bon fonctionnement 
de l’Interprofession. De plus, ils favorisent le rôle de conciliation et d’ar-
bitrage, confié aux interprofessions par la loi.
Lorsque les interprofessions respectent les principes fondateurs évo-
qués ci-dessus, les Pouvoirs Publics leurs déléguent un pouvoir concret :
la mise en oeuvre des accords interprofessionnels.

•• Représentativité
•• Équilibre paritaire
•• Unanimité

La vie interprofessionnelle exige le respect des 
principes de :
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Terres Univia assure des missions d'intérêt général 
dévolues aux interprofessions telles que :

1.		Connaissance des productions et marchés

2.		Promotion de la filière et de ses produits

3.		Pilotage de dispositifs qualité, sécurité, 
environnement

4.		Orientation, soutien et valorisation de 
travaux de recherches

5.		Organisation et harmonisation des 
pratiques et des relations professionnelles

6.		Diffusion des connaissances auprès des 
professionnels
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gouvernance
Le Conseil d’Administration, présidé par M. Antoine Henrion, 
reflète la diversité des métiers composant l’Interprofession.

•• Composition du bureau

M. Antoine Henrion – 1er collège …………………
M. Alain Brinon – 3e collège ………………………
M. Thierry Dupont – 2e collège ……………………
M. Hubert Bocquelet – 3e collège ….…….………
M. Sébastien Windsor – 1er collège ………………
M. Eric Masset – 2e collège ………………………
M. Jean-Luc Cade – 3e collège ……………………

Président
Vice-Président
Vice-Président
Trésorier
Secrétaire
Secrétaire Adjoint
Invité permanent (relation filières animales)

Élu par le Conseil d'Administration.

3e COLLÈGE
TRANSFORMATION / 
CONDITIONNEMENT

GTOM
Groupement

des Transformateurs
d’Oléagineux Métropolitains

2e COLLÈGE
COMMERCIALISATION

1er COLLÈGE
PRODUCTION
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En 2019, l’organisation de l’Interprofession en commissions a 
été repensée et rationnalisée. Afin d’améliorer les conditions 
pour mener à bien une analyse stratégique et prospective, 
le nombre de commissions a été réduit.

•• Trois commissions spécialisées

•• Une commission sur la production confiée à l’Institut technique de l’Interprofession, Terres Inovia, 
qui rendra compte de ses travaux annuels à Terres Univia.

•• Des groupes 
de travail

Dont l’un sur les grandes cultures 
biologiques est commun 
avec Intercéréales

•• Deux sections 
autonomes

Fruits oléagineux
Huile d’olive et olives de table

Légumes secs
Lentilles, pois chiche, pois cassé, 
haricots

l’organisation

présidée par
Laurent BÉLORGEY

présidée par
Franck ROCHER

PROMOTION
 COMMUNICATION

présidée par
Emmanuel LEVEUGLE

1er collège

STRUCTURATION FILIÈRES
ANALYSES ÉCONOMIQUES 

& MARCHÉS
présidée par
Cyril DURIEZ
2e collège

DÉBOUCHÉS GRAINES
OLÉO-PROTÉAGINEUSES

présidée par
François PIGNOLET

3e collège
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L’Interprofession a pour mission de renforcer 
la compétitivité, et plus largement la durabi-
lité, des oléagineux et des plantes riches en 
protéines dans les systèmes de cultures des 
exploitations agricoles et sur les marchés. 
En effet, les modèles agricoles et alimentaires 
sont appelés à évoluer en profondeur dans 
un contexte de changements climatiques, de 
baisse inéluctable des intrants chimiques, de 
souveraineté protéique accrue et de demandes 
sociétales multiples. Pour répondre à ces 
enjeux, les productions oléo-protéagineuses 
ont un vrai rôle à jouer, avec de probables 
changements d'équilibre en faveur des légu-
mineuses. Pour cela, il faudra combiner 
l'amélioration des performances technico-éco-
nomiques, environnementales et la qualité des 
productions. 

Outre l’intense activité de recherche et déve-
loppement déployée sur le territoire par Terres 
Inovia, l’Institut technique de la filière, l’Inter-
profession mobilise des moyens directs sur 
divers volets, allant de l'acquisition et la diffu-
sion de connaissances sur l'amont de la filière 
à la transmission d'informations sur la situa-
tion et la qualité des productions. 
Levier crucial pour réussir la transition 
agro-écologique, l’amélioration variétale 
des oléagineux et protéagineux bénéficie 
d'un accompagnement constant de l'Inter-
profession dans les phases d'acquisition de 
connaissances et de pre-breeding.  Ce soutien 
se décline au travers de dispositifs permet-
tant d'avoir des visions collectives à long 
terme tels que Promosol (colza et tournesol), 
qui associe recherches privées et publiques, 
et les GIE (groupement d’intérêt économique) 

de sélection Soja, Protéagineux (GSP) et 
Colza. 
L’Interprofession intervient également dans 
la mise en œuvre de projets au carrefour des 
sciences agronomiques et socio-économiques 
en vue de préparer l'évolution des systèmes 
de production (comme Peamust sur l'évalua-
tion et la diffusion de l'innovation variétale en 
pois et le GIE GAO pour l'insertion de la pro-
duction de biomasse à vocation énergétique 
dans les systèmes). Enfin, Terres Univia, par 
sa présence dans de nombreuses instances, 
participe à l’orientation de projets (comme 
ceux portés par la Plateforme des Métiers du 
grain), de stratégies ou de réglementations 
(comme au Comité Technique Permanent de 
la Sélection) en veillant à faire valoir les inté-
rêts de l’ensemble des acteurs des filières 
oléo-protéagineuses.

Pour mettre à disposition des informations et 
des outils contribuant au bon fonctionnement 
du marché, Terres Univia prend en charge plu-
sieurs missions d'observations et d'analyses. 
L'Observatoire Interprofessionnel annuel de 
la qualité technologique de la collecte de 
graines en France (pour le colza, tournesol, 
pois, féverole et soja) et le Plan de Surveillance 
sanitaire des Oléagineux et protéagineux en 
sont des illustrations emblématiques. En com-
plément, Terres Univia soutient les activités de 
normalisation. 
Enfin, l'Interprofession publie régulièrement 
des chiffres clés et des analyses consolidées 
sur la performance des productions des oléa-
gineux et des plantes riches en protéines en 
France et à l’international sous divers formats 
(cf Études économiques et marchés).

production ©
 ot

ick
i –

 st
oc

k.a
do

be
.co

m



11

©
 Ph

ilip
pe

 M
on

tig
ny communication

&promotion

Terres Univia participe à la promotion de la 
filière et de ses produits. 

Sur le territoire français, elle soutient Terres 
OléoPro. 
Après analyse des besoins du public, les 
acteurs de la filière ont souhaité rendre plus 
visible et lisible le lien direct qui les unit aux 
consommateurs. 
La démarche Terres OléoPro a pour mission la 
promotion et la valorisation de la filière dans 
son intégralité par la communication et la 
pédagogie principalement auprès du consom-
mateur. Elle est animée par l’équipe du GIE 
Terres de Communication, le hub de commu-
nication de la filière des huiles et protéines 
végétales.
C’est une démarche de communication posi-
tive et collective qui fédère les idées, les 
bonnes pratiques et les initiatives de chaque 
acteur de la filière.

Terres OléoPro s’attache chaque jour à :
•• Faire découvrir et identifier les plantes riches 
en huiles ou en protéines dans les produits 
du quotidien ;

•• Révéler les bonnes pratiques agricoles et 
industrielles françaises ;

•• Rassurer les consommateurs sur l’origine 
des matières premières des produits ali-
mentaires qu’ils consomment ;

•• Expliquer et faire connaître le métier d’agri-
culteur et les métiers de la filière ;

•• Faire découvrir les cultures et leurs utili-
sations, valoriser les produits qui en sont 
issus.

 
Exemple d’actions de communication mises 
en place :
•• Stand au Salon International de l’Agriculture 
et présence dans de nombreux événements 
régionaux ; 

•• Webséries ;
•• Mallette pédagogique pour les écoles ;
•• Kit de communication pour événements ;
•• Brochures.

À l’international, l’Interprofession soutient dif-
férents programmes conduits par AGROPOL 
pour des actions de veille, de promotion et 
de coopération réalisées en Afrique. L’un des 
objectifs est de promouvoir le savoir-faire de 
la filière française. L’Interprofession cherche 
notamment à démontrer l’intérêt d’une orga-
nisation en filière ainsi que d’une démarche 
interprofessionnelle pour permettre aux diffé-
rents acteurs de développer leurs activités en 
construisant collectivement une offre perfor-
mante en réponse aux besoins du marché.
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Terres Univia assure le suivi de la production 
et des marchés ainsi que les analyses écono-
miques en réponse aux enjeux de structuration 
de filières. 
Une mission fondamentale de l’Interprofes-
sion est d’assurer un suivi de la production 
des graines d’oléagineux, des plantes riches 
en protéines, des tourteaux et des huiles, mais 
aussi des marchés afin d’apporter une informa-
tion transparente aux opérateurs de la filière. 
Pour cela, des bases de données statistiques 
sur les productions, la commercialisation et 
les prix sont établis et synthétisés dans une 
brochure « Chiffres clés ». Un recueil de sta-
tistiques est également édité chaque année.
L’Interprofession tient également un obser-
vatoire des résultats économiques à la 
production des oléo-protéagineux. Dans la 
mesure où la qualité technologique et sani-
taire des graines et des tourteaux est une 
composante essentielle dans les engage-
ments contractuels entre acteurs de la filière, 
Terres Univia a mis en place un observatoire 
interprofessionnel de la qualité technologique 
des graines de pois, féverole, colza, tournesol 
et soja collectées en France, dont les résultats 
font l’objet de publications annuelles ainsi que 
d’un observatoire sanitaire des graines, tour-
teaux et huile des oléo-protéagineux (PSO). 
Et, pour informer sur la situation et l’environ-
nement de la filière, « La Lettre des OléoPro » 
paraît tous les six mois, tandis qu’est éga-
lement diffusée une note trimestrielle 
d’informations (la « Note aux Opérateurs ») 
comportant une série de « brèves » d’actua-
lité sur la production et les marchés.

L’Interprofession a également pour vocation 
d’anticiper les attentes des acteurs de filière, 
des consommateurs et de la société. Des 
études économiques (prospective, études de 
marchés, diagnostic de filières…) sont ainsi 
réalisées. Par exemple, un diagnostic des 
filières françaises des oléo-protéagineux et 
des légumes secs biologiques a été finalisé en 
2018. De même, des analyses économiques 
sur le secteur de l’alimentation animale sont 
menées avec l’aide du Céréopa.

Concernant l’accompagnement au déve-
loppement des filières, l’Interprofession a 
notamment soutenu la mise au point d’un 
schéma directeur logistique pour l’optimisa-
tion des flux de production des pois et féverole 
et la mise en place d’un schéma de certifica-
tion Soja de France lancé en avril 2018. Enfin, 
des groupes de travail interprofessionnels, 
tels que les GT « soja », « colza » et « protéagi-
neux », facilitent le dialogue et la collaboration 
entre les acteurs de la filière dans la réalisation 
des projets de structuration et de transforma-
tion de filière.
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La Lettre des OléoPro 
(n°3 – juillet 2019)
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humaine
Les plantes riches en huile et en protéines 
s’invitent à la table de tous les Français : 
huiles, margarines, jus de soja, galettes de 
soja, légumes secs… 

Bien que connu du consommateur, ce 
débouché doit néanmoins faire preuve d’in-
novation et d’ouverture. Dans cet objectif, 
l’ Interprofession met en œuvre et accompagne 
des enquêtes permettant d’anticiper les 
attentes sociétales. La compréhension des 
comportements alimentaires, via le suivi des 
niveaux de consommation, des études socio-
logiques ou des études de perception, permet 
d’appréhender les besoins des consomma-
teurs de demain.

En parallèle, Terres Univia participe au déve-
loppement de la valorisation des produits 
par l’amélioration de la connaissance prin-
cipalement sur les lipides, acides gras, 
micronutriments liposolubles ainsi que sur les 
protéines végétales. Ces dernières ont des 
défis à relever et une place à prendre dans 

l’alimentation de demain ; l’Interprofession 
les accompagne dans ce mouvement.

Terres Univia poursuit également son enga-
gement sur des problématiques de santé 
publique (maladies cardio-vasculaires, obésité, 
biodisponibilité des acides gras essentiels, 
rééquilibrage protéines végétales/protéines 
animales dans l’alimentation…) en s’asso-
ciant à de nombreux partenaires du monde de 
la recherche (ITERG, INRA, CNRS…).

De la même manière, la qualité des produits, 
enjeu majeur pour la filière, est suivie et éva-
luée, en lien avec les instituts techniques.
Les résultats de ces enquêtes et travaux de 
recherche ainsi que toute information d’intérêt 
sur les produits de la filière dans l’alimenta-
tion humaine font l’objet de diffusion. Outre 
la publication du bulletin trimestriel d’informa-
tion scientifique Lipid’nutri +, à destination 
des scientifiques et professionnels de santé, 
l’Interprofession réalise des campagnes d’in-
formation notamment en faveur des huiles 
et des margarines (vers les industries agro- 
alimentaires, les prescripteurs de santé ou le 
grand public…).

Enfin, Terres Univia accompagne la valorisa-
tion du soja en alimentation humaine et des 
matières protéiques végétales (MPV) au tra-
vers d’un soutien aux actions des associations 
professionnelles GEPV (Groupe d'Étude et de 
Promotion des Protéines Végétales) et SOJAXA 
(Association pour la promotion des aliments 
au soja).©
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animale
alimentation

La filière française des huiles et protéines 
végétales fournit le secteur de l’élevage en 
sources de protéines concentrées au travers 
des tourteaux de colza, de tournesol et de 
soja, coproduits de la production d’huile, 
mais aussi des graines de pois, de féve-
roles et, dans une moindre mesure, de soja. 
Ainsi, l’alimentation animale constitue le 
principal débouché en volume des oléo-
protéagineux, ceux-ci contribuant fortement à 
la réduction du déficit en MRP (matières riches 
en protéines) de la France.

L’Interprofession a mis en place depuis des 
années un suivi de la qualité des graines et 
des tourteaux par enquêtes auprès des col-
lecteurs et des triturateurs. Les résultats de 
ces enquêtes sont publiés annuellement sous 
forme de fiches et disponibles sur le site inter-
net de Terres Univia.

Elle réalise une action de veille scientifique, 
en collaboration avec l’AFZ (Association 
Française de Zootechnie) sur la transformation 
et l’utilisation des graines oléo-protéagineuses 
pour l’alimentation animale et réalise ponc-
tuellement des études bibliographiques sur 
des sujets spécifiques.
Elle pilote des essais nutritionnels sur diffé-
rentes espèces animales (monogastriques 
et ruminants) en collaboration avec les ins-
tituts spécialisés, IDELE, ITAVI… ainsi que 
des travaux de démonstration dans les sta-
tions expérimentales de lycées agricoles ou 
de firmes services pour montrer la faisabilité 
technique et économique de l’utilisation des 
graines et tourteaux dans les élevages.

Terres Univia oriente et pilote des études de 
recherche et développement pour l’améliora-
tion de la valeur nutritionnelle des produits et 
coproduits de la filière avec divers partenaires 
(Terres Inovia, INRA, industriels privés…). 
Elle collabore régulièrement avec la plateforme 
technologique des oléo-protéagineux OLEAD 
afin de contribuer à l’optimisation des pro-
cédés de transformation des graines et des 
tourteaux.
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Terres Univia participe au GIE GAO (en collabo-
ration avec Arvalis et Terres Inovia), qui depuis 
2015 a démarré un nouveau cycle d’activités 
organisé selon trois axes :

•• Passer des méthodes à l’outil de référence 
multi-filière des ressources en biomasse ;

•• Identifier les conditions de durabilité de 
l’exploitation de biomasse à des fins éner-
gétiques dans des systèmes de grandes 
cultures, en creusant les options ouvertes 
par des rotations intensives de 3 cultures 
en 2 ans ;

•• S’ancrer dans la réalité des filières bioéner-
gétiques les plus développées, notamment 
la méthanisation pour éprouver les perfor-
mances technico-économiques de chaînes 
d’approvisionnement en biomasse.

Terres Univia participe également à l’associa-
tion 2BS.
La directive EnR (2009/28/CE), portant sur la 
promotion de l’utilisation de l’énergie produite 
à partir de sources renouvelables, fixe des cri-
tères de durabilité à respecter. Pour cela, elle 
prévoit un cadre de contrôle et de certifica-
tion intitulé « schéma volontaire ». Les filières 
françaises éthanol et biodiesel ont réuni leur 
compétence et leurs moyens au sein d’une 
association dénommée 2BS. Dans ce cadre, 
un « schéma volontaire » a été élaboré avec 
Bureau Veritas, intitulé « 2BSvs » (Biomasse, 
Biocarburants, Schéma volontaire sur la 
durabilité). Il a été agréé par la Commission 
européenne en 2011. Il a été complété par 

une méthodologie de calcul des GES en 2013. 
L’agrément a été renouvelé le 29 août 2016. 
Actuellement, près de 600 opérateurs écono-
miques de 19 pays différents, dont un peu plus 
de 440 sont sur le territoire français, sont cer-
tifiés selon le schéma 2BSvs. 

Le biodiesel étant un débouché majeur pour le 
colza, Terres Univia participe au suivi de nom-
breuses actions visant à évaluer la durabilité 
et améliorer le bilan environnemental de la 
filière, au niveau de la production agricole des 
process de transformation, de la performance 
et des émissions des moteurs. Terres Univia 
accompagne également le développement du 
B100, nouveau carburant 100 % issu du colza.

Les coproduits agricoles sont une piste de 
recherche intéressante avec des débouchés 
industriels identifiés : valorisation des pailles 
de colza en méthanisation ou en biocarburants 
de 2nde génération, extraction de pectines de 
coques de tournesol… Terres Univia travaille 
en partenariat avec les instituts techniques, 
les centres de recherche et les industriels afin 
de faire le lien entre recherche et expérimenta-
tion et passage à l’échelle industrielle.
Terres Univia s’inscrit par ailleurs dans la veille 
et l’accompagnement de projets de recherche 
visant à développer des procédés, molécules 
et débouchés innovants dans la lipochimie et 
la chimie des protéines, en collaborant notam-
ment fortement avec l'ITERG et l'Association 
Chimie du Végétal.
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Les conversions des exploitations de grandes 
cultures en bio affichent une belle dynamique 
ces dernières années. Les surfaces d’oléa-
gineux, comme celles de protéagineux et de 
légumes secs, conduites selon le mode de 
l’agriculture biologique (certifiées et en conver-
sion), augmentent chaque année. 
Cette offre répond à la croissance de la 
consommation de produits biologiques en 
France. Cet engouement des consommateurs 
pour le bio constitue une réelle opportunité 
pour les marchés des huiles, des légumes 
secs et des produits alimentaires au soja 
sans oublier celui de l’alimentation animale. 
En effet, en réponse au développement de la 
consommation de produits biologiques d’ori-
gine animale (œufs, lait, viande), la production 
d’aliments composés pour animaux destinés 
aux filières progresse. Ainsi, la demande en 
matières premières riches en protéines bio-
logiques, et particulièrement en tourteaux 
d’oléagineux, s’intensifie sur le territoire.
Pour orienter ses actions, Terres Univia 
s’appuie sur un groupe de travail commun avec 
Intercéréales. Réunissant des professionnels 
et experts de la filière, il échange au sujet des 

outils de suivi de marchés (états statistiques 
de FranceAgriMer, données de l’Agence Bio 
via les organismes certificateurs…). Il aborde 
aussi les actions de recherche et de dévelop-
pement menées par les instituts techniques, 
mais aussi de communication. La compré-
hension du fonctionnement des différents 
maillons de la filière et des mécanismes qui 
les lient entre eux est essentielle à l’échelle 
interprofessionnelle pour soutenir et accom-
pagner son développement. C’est pourquoi un 
diagnostic a été mené en 2016 et 2017 par 
Terres Univia sur les principales filières des 
oléagineux, des protéagineux et des légumes 
secs produits en agriculture biologique en 
France. Une enquête auprès des organismes 
collecteurs de graines et des premiers utili-
sateurs (triturateurs et fabricants d’aliments 
du bétail) fournit aujourd’hui des éléments 
de compréhension nécessaires à l’accompa-
gnement de ces filières en développement. 
Ce diagnostic complète l’observation des 
conduites de culture et des performances 
agronomiques de production régulièrement 
menée par l’institut technique Terres Inovia.

En matière de communication, Terres Univia 
participe, avec d’autres interprofessions, 
à des campagnes d’information et de promo-
tion des produits biologiques, pilotées par 
l’Agence Bio. Elle finance aussi, en partie, l’ob-
servatoire national biologique de l’Agence Bio. 
De plus, Terres Univia est partenaire de chaque 
édition de Tech&Bio, le salon agricole inter-
national des techniques bio et alternatives. 
Ce salon est un lieu unique de partage entre 
professionnels des techniques innovantes 
pour une agriculture durablement performante.

La brochure de 
diagnostic de la filière 
Bio (mars 2019)

biologique
filière
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Terres Univia, avec l’appui de son institut tech-
nique Terres Inovia, a créé un observatoire pour 
suivre la multi-performance des exploitations 
agricoles qui cultivent des oléo-protéagineux. 
En effet, le plan de filière prévoit une démarche 
de développement durable ambitieuse. 
Objectif : amplifier et accélérer les actions en 
faveur de la durabilité déjà mises en place par 
les agriculteurs, les filières et les acteurs de 
la recherche et du développement. Dans tous 
les bassins de production, des systèmes de 
culture multi-performants vont être conçus et 
déployés dans le but d’augmenter de 10 à 
20 % les résultats économiques des exploita-
tions agricoles, d’améliorer la fertilité minérale 
et biologique des sols et de diminuer de 20 à 
30 % l’usage des produits phytosanitaires et 
les émissions de gaz à effet de serre.
 
Les plans de transition agro-écologique partent 
des connaissances acquises par l’institut 
technique Terres Inovia et ses partenaires, 
en particulier dans le projet inter-instituts 
Syppre, mené en partenariat avec Arvalis 
et l’Institut Technique de la Betterave (ITB). 
Objectif : concevoir et tester des stratégies 
d’innovation dans les systèmes de culture 
pour concilier la production, la performance 
économique et le respect de l’environnement. 
La qualité de vie au travail est également un 
enjeu important des systèmes innovants. 
Le projet Syppre est expérimenté sur cinq 
sites, situés dans le Berry, le Santerre, en 
Champagne, dans le Lauragais et le Béarn. 
Une plateforme expérimentale d’innovation, un 
réseau d’agriculteurs et un suivi de la durabi-
lité des exploitations agricoles de la région ont 
été mis en place sur ces territoires. 

Les connaissances acquises sur l’agroécolo-
gie sont valorisées pour apporter un conseil 
stratégique aux agriculteurs, notamment dans 
le cadre de la démarche CAP’AGRONOMIE. 
Le déploiement des plans de transition repose 
également sur la création de filières oléagi-
neuses et de protéines végétales durables. 
Objectif : répondre à la demande des consom-
mateurs de produits plus respectueux de 
l’environnement et plus sains, et créer de la 
valeur économique au bénéfice de tous les 
maillons des filières.

Un observatoire de la durabilité a été créé en 
2019, pour assurer le suivi des actions mises 
en place pour la transition agroécologique 
et pour dialoguer avec les pouvoirs publics. 
Il associe le Ministère de l’Agriculture et de 
l’Alimentation, le Ministère de la Transition 
Écologique et Solidaire, FranceAgriMer et 
l’ADEME. Des réunions annuelles présentent 
le dispositif mis en place et un bilan des pro-
grès réalisés, des réussites, des difficultés 
rencontrées et des actions d’amélioration qui 
peuvent être envisagées. Des échanges sont 
également organisés avec les ONG environ-
nementales de la plateforme citoyenne, qui 
a été constituée pour les États Généraux de 
l’Alimentation.
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France Olive

autonomes
sections

L’AFIDOL, association française interprofes-
sionnelle de l'olive, rebaptisée France Olive en 
2019, existe depuis 1999. Cette association, 
reconnue par l’État, est la section spécialisée 
« olive » de l’Interprofession des huiles et des 
protéines végétales.
 
France Olive défend les intérêts de la filière 
oléicole française (huile d’olive et olive). Elle 
regroupe les familles de l'amont et de l'aval : 
producteurs, mouliniers, coopératives, met-
teurs en marché, industriels conditionneurs 
d'huile d'olive, confiseurs d'olives de table et 
pépiniéristes. En rassemblant tous les acteurs 
de l’huile d’olive et de l’olive, elle permet de 
renforcer son influence auprès de ses parte-
naires, de valoriser les produits de France et 
de mutualiser ses moyens d’actions. 

Si Terres Univia la représente auprès des ins-
tances publiques, France Olive s’est dotée 
d’un fonctionnement autonome. Elle est divi-
sée en deux collèges : les producteurs et les 
transformateurs-metteurs en marché. Son 
assemblée générale de 54 membres délibère, 
chaque année, sur toutes les questions d’in-
térêt général et celles soumises au Conseil 
d’Administration. Composé de 28 membres, 
ce dernier décide de toutes les orientations 
stratégiques et des objectifs généraux de 
France Olive. 
Elle remplit cinq missions : 
•• La connaissance du marché grâce à un 
panel d’outils statistiques et d’études ;

•• La recherche appliquée et l’expérimentation 
technique pour favoriser l’innovation et une 
production française qualitative ;

•• Le suivi de la réglementation ;
•• L’information et la formation des acteurs de 
la filière ;

•• La communication et la promotion.

Actuellement présidée par Laurent Bélorgey, 
France Olive, dont l’identité visuelle a changé 
en 2019 pour les 20 ans de l’association, 
est un lieu de concertation et de décision 
pour permettre à l’oléiculture française de se 
développer.

Une nouvelle identité visuelle 
pour France Olive

Pour fêter ses 20 ans, l’association française inter-
professionnelle de l’olive (AFIDOL) s’offre un nouveau 
nom, France Olive, et une identité visuelle totalement 
redessinée en interne. Ce changement majeur est des-
tiné à offrir une meilleure lisibilité de la filière et de 
ses actions, en mettant en avant tout particulièrement 
l’origine et la qualité des huiles et olives de France.
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L'ANILS

L’Association Nationale Interprofessionnelle 
des Légumes Secs (ANILS) est une section 
spécialisée de Terres Univia créée en fin d’an-
née 2015. Présidée par Franck Rocher, elle 
regroupe des organisations professionnelles, 
classées en 3 collèges et représentatives 
du secteur des légumes secs et notamment 
de la lentille en France (voir encadré). Elle a 
pour ambition de construire une stratégie 
commune et concertée pour organiser et 
développer la production et le marché des 
légumes secs sur notre territoire. 

Exclusivement destinés au marché de l’alimen-
tation humaine, les légumes secs bénéficient 
d’atouts nutritionnels, agronomiques et 
environnementaux comme les autres légu-
mineuses à graines entrant dans le champ 
d’activités de Terres Univia. 

L’ANILS engage en tant qu’association interpro-
fessionnelle des actions d’accompagnement 
technique, de promotion, de communica-
tion ainsi que des études économiques pour 
répondre aux besoins des opérateurs de 
l’amont et de l’aval. Elles sont exclusivement 
financées par les cotisations versées par les 
producteurs via les organismes collecteurs sur 
la base d’une Cotisation Volontaire Obligatoire 
(CVO). Représentée par Terres Univia auprès 
des pouvoirs publiques, l’ANILS est une sec-
tion autonome qui définit ses actions et leur 
financement. Le premier plan CVO conclu par 
l’ANILS concerne la filière lentilles française. 

Devant l’absence de sélection variétale et le 
manque de solution pour la protection des 
cultures, le premier plan d’action (2016-2018) 
s’est concentré sur la structuration des acti-
vités techniques collectives. Il a notamment 
permis la mise en place d’un comité technique 
et d’un réseau d’expérimentation sur quatre 
bassins de production en collaboration avec 
Terres Inovia. Des opérations de promotion 
et de communication ont été lancées comme 
la création d’un kit destiné aux enfants. 
Le second plan d’action (2019-2021) poursuit 
les études techniques engagées précédem-
ment telles que l’étude des méthodes de 
lutte contre la bruche de la lentille au champ 
et au stockage. Il renforce les dimensions 
promotion, communication et économie avec 
notamment la mise en place d’un suivi des pro-
ductions et des marchés en partenariat avec 
Terres Univia.

L’existence d’une section autonome est 
cohérente avec les attentes fortes des 
consommateurs, dont l’attrait pour les len-
tilles et pois chiches ne cesse de progresser. 
Les surfaces ont augmenté en conséquence, 
passant de 5 000 à plus de 70 000 hectares 
en vingt ans (1998-2018).
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budget
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Les ressources et les engagements de l’Inter-
profession sont liés au plan CVO (Cotisation 
Volontaire Obligatoire). 
Le plan CVO, établi pour trois ans, fixe les 
objectifs et les budgets correspondant aux 
missions de l’Interprofession. L’actuel plan, 
qui a débuté en juillet 2018, court jusqu’en 
2021. 

Qui remplit les missions 
du plan CVO ?

21,9 M€/an

Les missions et les budgets 
de l’Interprofession

Conduite des cultures 
et optimisation des productions
36,1 % – 23,7 M€Variétés et intrants 

agricoles
27,1 % – 17,8 M€

Post-récolte et débouchés
14 % – 9,2 M€ Promotion de la filière

7,4 % – 4,8 M€

Terres Univia prélève des CVO pour l’ensemble 
des actions du plan.

Selon leurs natures, ces actions sont mises 
en œuvre par Terres Univia ou par délégation 
confiées à Terres Inovia ou à Sofiproteol au 
travers d’un fonds dédié à l’innovation (FASO). 

Études de marchés et observatoires
6,5 % – 4,2 M€

Gestion administrative
6,2 % – 4 M€

Terres Inovia
52 % des cotisations 
annuelles
11,5 M€/an

Terres Univia
24 % des cotisations annuelles
5,2 M€/an

FASO
24 % des cotisations annuelles
5,2 M€/an

Animation de réseaux
2,7 % – 1,7 M€

21,9 M€/an
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•• Loi du 1er juillet 1901 relative au contrat d’association.

•• Code rural et de la pêche maritime, notamment ses articles L. 632-1 et L. 632-12.

•• Arrêté du 24 juin 1976 relatif à la reconnaissance en qualité d’organisation 
interprofessionnelle de l’Union nationale des plantes riches en protéines (UNIP).

•• Arrêté du 20 mars 1978 relatif à la reconnaissance en qualité d’organisation 
interprofessionnelle de l’Organisation nationale interprofessionnelle des graines 
et fruits oléagineux (ONIDOL).

•• Réglement (UE) n° 1308/2013 du Parlement européen et du Conseil du 
17 décembre 2013 portant organisation commune des marchés des produits 
agricoles et abrogeant les réglements (CEE) n° 922/72, (CEE) n° 234/79, (CE) 
n° 1037/2001 et (CE) n° 1234/2007 du Conseil, notamment l’article 157.

•• Décret n° 2014-572 du 2 juin 2014 relatif à la reconnaissance des organisa-
tions interprofessionnelles.

•• Arrêté du 20 février 2015 relatif à la reconnaissance en qualité d’organisation 
interprofessionnelle de l’Interprofession des oléagineux et des protéagineux 
et au retrait de reconnaissance de l’Union nationale interprofessionnelle des 
plantes riches en protéines.

•• Arrêté du 30 juin 2015 portant extension de l’accord interprofessionnel relatif au 
financement des actions de promotion, communication, recherche et développe-
ment, expérimentation, et autres actions d’intérêt général pour la filière française 
des oléagineux et des protéagineux (campagnes 2015/2016/2017).

les
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